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Ils nous enseignent 

« Quand l’action politique est 
confrontée à des principes mo-
raux qui n’admettent ni déroga-
tion, ni exception, ni aucun com-
promis, l’engagement des catholi-
ques devient plus évident et se fait 
lourd de responsabilité. 
Face à ces exigences 
éthiques fondamentales 
auxquelles on ne peut 
renoncer, les chrétiens 
doivent en effet savoir 
qu’est en jeu l’essence 
de l’ordre moral, qui 
concerne le bien intégral de la 
personne. Tel est le cas des lois 
civiles en matière d’avortement et 
d’euthanasie (à ne pas confondre 

avec le renoncement à l’acharne-
ment thérapeutique qui, même du 
point de vue moral, est légitime), 
qui doivent protéger le droit pri-
mordial à la vie, depuis sa concep-
tion jusqu’à sa fin naturelle. De la 
même manière, il faut rappeler le 
devoir de respecter et de proté-
ger les droits de l’embryon hu-
main. 
 
De même, il faut préserver la pro-
tection et la promotion de la fa-
mille fondée sur le mariage mono-
game entre personnes de sexe 
différent et protégée dans son 
unité et sa stabilité, face aux lois 
modernes sur le divorce : aucune 
autre forme de vie commune ne 
peut en aucune manière lui être 
juridiquement assimilable, ni ne 
peut recevoir, en tant que telle, 
une reconnaissance légale. 
 

De même, la garantie de 
liberté d’éducation des 
enfants est un droit ina-
liénable des parents, re-
connu entre autres par 
les Déclarations interna-
tionales des droits hu-
mains. Dans cette même 

ligne, il faut penser à la protection 
sociale des mineurs et à la libéra-
tion des victimes des formes mo-
dernes d’esclavage. » 

Le Mot de Père Bernard 
et Mère Magdeleine 
 
Bien chers jeunes amis,  
entrons avec confiance et joie dans 
le mois de Marie de l’année Fatima 
en demandant au Cœur Immaculé de 
Marie la grâce de la prière journa-
lière du chapelet. Lors de la pre-
mière apparition de la Vierge Marie à 
Fatima, le 13 mai 2017, Notre-Dame 
avait dit au petit François, canonisé 
en ce 13 mai 2017, qu’il irait au Ciel, 
comme sa sœur Jacinthe et sa cou-
sine Lucie, s’il disait beaucoup de 
chapelets. François a répondu aux 
appels de sa maman du Ciel : il en a 
dit beaucoup ! Il est aujourd’hui au 
Ciel et il est devenu pour chacun de 
nous un modèle et un protecteur : il 
désirait tellement consoler le Cœur 
de Jésus si offensé ! La petite Jacin-
the, quant à elle, canonisée en même 
temps que son frère François, est 
aussi modèle et protectrice pour 
chacun de nous: elle aimait tellement 
le doux Cœur de Marie. Deman-
dons-lui la grâce de mieux compren-
dre la dévotion et la consécration au 
Cœur Immaculé de Marie. Prions 
beaucoup pour le pèlerinage de no-
tre Pape François à Fatima, le 13 mai 
prochain. 
Continuons à prier, souffrir et offrir 
pour la France. Ne baissons pas les 
bras, ne nous décourageons pas. La 
France se convertira. Quand ? Com-
ment ? Dieu seul le sait, mais ayons 
confiance : avec le triomphe du 
Cœur Immaculé de Marie, viendra 
aussi la conversion de la France ! Je 
vous bénis affectueusement et vous 
assure des prières et de l’affection 
de Mère Magdeleine.  

                       

Père Bernard 

Catholiques en politique 
 
Extraits de la Note doctrinale de la CONGRÉGATION POUR LA DOC-
TRINE DE LA FOI concernant certaines questions sur l’engagement et 
le comportement des catholiques dans la vie politique (2002) 

_________________________________________________________________ 
 

La phrase : 
 

« Ici, où l’on nous a demandé si souvent de réciter le Rosaire, 
laissons-nous attirer par les mystères du Christ, les mystères  

du Chapelet de Marie. Que la récitation du Rosaire nous permette 
de fixer notre regard et notre cœur en Jésus, comme le faisait  

sa Mère, modèle inégalable de la contemplation du Fils. » 
     

     (Benoît XVI à Fatima, 12 mai 2010) 

« Des princi-
pes moraux 

qui n’admet-
tent ni excep-
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« Un routier scout qui n’a pas tout 
donné n’a rien donné. 
Un routier scout qui ne sait pas mou-
rir n’est bon à rien. 
Mais souviens-toi qu’il est parfois tout 
aussi difficile de vivre, et maintenant, 
Frère, à Dieu vat… » 
 
Chers amis Équipiers Pilotes et 
Routiers Scouts d’Europe, dans 
ces paroles à la fois magnifiques et 
exigeantes – et magnifiques parce 
que exigeantes – vous avez recon-
nu un extrait du cérémonial du 
Départ Routier. Après les avoir 
entendues, le nouveau Routier 
Scout s’agenouille devant le prêtre 
pour recevoir la bénédiction de 
Dieu, puis il s’éloigne, seul, dans la 
nuit, « accompagné des saints et des 
saintes ». […] 
 
Ces paroles de votre cérémonial 
retentissent ce matin dans cette 
splendide Maison de Dieu, sublime 
joyau de la chrétienté médiévale : 
ici même, à Vézelay, le jour de 
Pâques 1146, saint Bernard évoqua 
Édesse profané et le Saint-
Sépulcre, à Jérusalem, menacé, 
invitant les chevaliers qui voulaient 
revêtir la Croix du Christ, à l'hu-
milité, à l'obéissance et au sacri-
fice. Or, la chrétienté, pour vous, 
Scouts d’Europe, n’appartient pas 
à un passé révolu ; en effet, le troi-
sième principe de votre mouve-
ment affirme, je le cite : « fils de 
la chrétienté, le scout est fier de sa 
foi ; il travaille à établir le Règne du 
Christ dans toute sa vie et dans le 
monde qui l’entoure ». 

Chers amis scouts : ces paroles de 
votre cérémonial sont l’écho d’au-
tres paroles que, il y a bien long-
temps, le roi saint Louis lui-même, 
dans sa jeunesse, a prononcées, 
celles de son serment de chevalier. 
C’était à la mi-novembre 1226, à 
Soissons, sur la route de Reims où 
il se rendait pour être sacré roi de 
France. Comme vous, saint Louis 
aimait venir en pèlerinage à Véze-
lay, et la dernière fois, ce fut l’an-
née de sa mort, en 1270. Au début 
de la cérémonie d’adoubement, 
saint Louis avait entendu ces paro-
les prononcées par l’évêque : « Si 
tu recherches la richesse ou les hon-
neurs, tu n’es pas digne d’être adou-
bé chevalier ». Après s’être incliné 
devant le baussant, cet étendard 
qui est encore le vôtre, avec la 
Croix à huit pointes signifiant les 
huit Béatitudes, Louis IX avait 
alors promis de protéger la sainte 
Église et de croire à tous ses en-

seignements, de défendre les fai-
bles, en particulier les veuves et 
les orphelins, et de faire preuve de 
courtoisie et de respect envers les 
femmes (à ce propos, je vous rap-
pelle l’article 5 de la loi scoute : 
« le scout est courtois et chevaleres-
que ») ; il avait promis aussi d’être 
franc, et de combattre le mal et 
l’injustice. En d’autres termes, il 
s’agissait, pour le chevalier de la 
chrétienté médiévale, de confor-
mer sa vie à ces trois mots que 
vous connaissez bien : « franchise, 
dévouement, et pureté », qui sont 
les trois « vertus » principales du 
scoutisme, et vous savez qu’elles 
constituent le résumé de la loi 
scoute en dix articles, que le Père 
Sevin vous a laissé en guise de tes-
tament spirituel. Soyez donc, jus-
qu’au don total de votre vie, tou-
jours vrais, courageux et pleins de 
dévouement pour votre patrie et 
pour l’Église. 

Ils nous enseignent 

Fils de la chrétienté, le scout est fier de sa foi 
 

Extraits de l’homélie du Cardinal Sarah à Vézelay le 31 octobre 2016 
pour le rassemblement des Routiers 



 

 

Canonisation des petits 
bergers de Fatima 
 
François et Jacinthe de Fatima, seront canonisés par le 
Pape François lors de son voyage au Portugal à l’occa-
sion du centenaire des apparitions de la Sainte Vierge 
(13 mai-13 octobre 1917).  
 
Quant à leur cousine Lucie (1907-2005), grâce à la-
quelle nous connaissons les deux frère et sœur, son 
procès de béatification est en cours. C’est Saint Jean-
Paul II qui, en l’an 2000, avait béatifié, en présence de 
leur cousine, les deux voyants, après être déjà venu en 
1982 pour rendre grâce pour la protection accordée 
lors de l’attentat du 13 mai de l’année précédente. 
 
Demandons à François et Jacinthe leur générosité 
pour prier et offrir des sacrifices « pour l’amour de 
Dieu, pour la conversion des pauvres pécheurs et en 
réparation des péchés commis contre le Cœur Imma-
culé de Marie ». Et n’oublions pas que cette générosi-
té, ils la tiraient de leur amour pour Jésus et pour leur 
Mère du Ciel ; mais ils avaient aussi été entraînés, 
l’une, par la vision des âmes des damnés en enfer, l’au-
tre, par la tristesse de Jésus et de la Sainte Vierge. 
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Actualité de l’Église 

Brèves 
 
Le Père Xavier Malle, membre de 
la Communauté de l’Emmanuel et 
recteur de sanctuaire de Notre-
Dame de la Prière à L’Île-
Bouchard, a été nommé évêque 
de Gap par le Pape. Il succède à 
Mgr Di Falco. Cet ancien élève de 
Sciences-po Paris, âgé de 51 ans, 
fut séminariste à l’université gré-
gorienne à Rome et est diplômé 
en droit et en théologie spiri-
tuelle. 
 
Ces 28 et 29 avril, le Pape Fran-
çois était en Egypte. Il y a ren-
contré le Président Al-Sissi, le 
grand imam de la prestigieuse 
université sunnite Al-Azhar, le 
chef de l’Eglise copte orthodoxe 
Tawadros II, ainsi que le clergé 
local. Il y est aussi allé pour prier 
pour la paix en ce pays frappé par 
la violence islamiste, et pour ré-
conforter les chrétiens éprouvés 
par de récents attentats. 

Sanctuarium in Ecclesia 
 
C’est par ces mots que commence 
le Motu proprio donné par le Saint-
Père, par lequel il encourage à faire 
des sanctuaires des lieux de nou-
velle évangélisation et de miséri-
corde, selon le charisme propre de 
chaque l ieu de pèlerinage 
(formation, catéchèse, œuvres de 
charité…), des lieux de silence et 
de contemplation, des lieux où pui-
ser la force de se convertir. « Par 
nature, le sanctuaire est un lieu 
sacré où la proclamation de la Pa-
role de Dieu, la célébration des 
sacrements et le témoignage de la 
charité expriment le grand engage-

ment de l’Église pour l’évangélisa-
tion ; c’est ainsi que s’y manifeste 
l’action puissante par laquelle la 
Miséricorde de Dieu agit dans la 
vie des personnes. » Dépendront 
désormais du Conseil pontifical 
pour la nouvelle évangélisation l’é-
rection de nouveaux sanctuaires, 
leur rôle dans la promotion d’une 
piété populaire authentique, mar-
quée par « la foi humble et simple 
des croyants », et leur mise en va-
leur culturelle et artistique. Le 
Pape rappelle le rôle essentiel de 
certains sanctuaires dans la cons-
truction de l’identité de généra-
tions de chrétiens et même de na-
tions. 
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Actualité de l’Église 

L’Égypte en deuil... 
 
Deux attentats, revendiqués par 
l’Etat islamique, ont été perpétrés 
contre deux églises chrétiennes 
pendant la Messe des Rameaux. 
Malgré les mesures de protection 
déjà prises et le soutien officiel du 
Président Al-Sissi, qui instaure 
l’état d’urgence, la communauté 
copte d’Égypte s’élève contre l’i-
nefficacité des dispositifs de sécu-
rité déployés après les attentats 
des années passées. 
 
Outre la prière, c’est donc par la 
colère qu’elle a réagi à ces quel-

que 44 morts et plus de 100 bles-
sés, qui l’endeuillent, une fois de 
plus. La bien-nommée « Église des 
martyrs », qui a accueilli la Sainte 
Famille persécutée, compte 14 
millions de fidèles, soit 90% des 
chrétiens du Moyen-Orient, que 
les islamistes veulent éradiquer de 
la région, par la conversion, l’exil 
ou la mort. 
De tels massacres ont aussi pour 
objectif, en suscitant une spirale 
de violence, de déstabiliser le 
gouvernement, qui les empêche 
de réaliser leur projet de terre 
d’islam, du Pakistan à la Maurita-
nie. 

Le Saint Sépulcre 
enfin restauré ! 
 
Le 22 mars dernier, une cérémonie 
œcuménique célébrait la fin de la res-
tauration de l’Anastasis, édifice élevé 
au-dessus du tombeau de Jésus, dans 
la Basilique du Saint-Sépulcre à Jérusa-
lem. 
 
Reconstruit en 1810 (après un incen-
die en 1808), il avait souffert depuis 
d’un séisme en 1927, et d’une forte 
humidité. Mais les Églises n’ayant pu 
s’accorder pour le restaurer, il fallut 
que ce soient les Anglais, exerçant en 
1947 un mandat sur la Palestine, qui le 
cintrent de poutrelles d’acier pour 
éviter son écroulement… Un accord 
fut enfin trouvé entre grecs-
orthodoxes, catholiques et arméniens, 
en 2016, pour qu’au terme de 10 mois 
de travaux, l’édifice soit restauré. 
Dans une Basilique close, on en profi-
ta, le 26 octobre dernier, pour ôter 
du tombeau du Christ la plaque de 
marbre qui le recouvre. 60 heures 
pendant lesquelles, tous les appareils 
scientifiques étant devenus muets, 
quelques témoins ont pu faire l’expé-
rience de Saint Jean : voir le tombeau 
vide. « Il vit et il crut » : le Christ est 
ressuscité ! Alléluia ! 

Cardinal Burke :  
Genre et terrorisme islamiste : les 
deux grands maux de notre temps 
 
Le Cardinal Sarah a signalé lors du Synode les deux mena-
ces qui planent sur l’Église: l’islam et l’idéologie du genre. 
Croyez-vous que l’islam est compatible avec la coexistence 
en Occident? 
 
Je suis d’accord avec le Cardinal Sarah. Ce sont les 
deux grandes menaces de l’actualité et j’ai aussi une 
conviction très forte qu’une des principales modalités 
pour les aborder, c’est à travers l’éducation, et que 
nous nous assurions que dans nos écoles et dans nos 
universités on enseigne la vérité. 
 
Ces deux menaces planent toutes deux sur la nature 
humaine elle-même. Toute la question du genre, qui est 
une création complètement artificielle d’une certaine 

idéologie, et aussi que l’on enseigne la vérité au sujet de 
l’islam. La nature de l’islam est une forme de gouverne-
ment selon ses propres croyances ou principes qui pré-
tend gouverner le monde. Et aussi au sujet d’Allah, la 
figure d’Allah dans le Coran et dans d’autres écrits de 
l’islam est complètement différente du Dieu de la foi 
judéo-chrétienne. 
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Formation doctrinale 

Quelle est la grande promesse de la Sainte 
Vierge à Fatima ? 
Elle tient en quelques mots : "Finalement mon Cœur 
Immaculé triomphera". Il est clair que c’est là une vo-
lonté divine, car la Sainte Vierge a dit : "Dieu veut 
établir dans le monde la dévotion à mon Cœur Imma-
culé" 
 
Comment comprendre que Dieu veuille la dé-
votion au Cœur Immaculé de Marie ? 
Marie est la créature qui a le mieux accueilli Dieu. La 
dévotion à Marie dispose les cœurs à accueillir Dieu. 
 
Les deux grandes demandes ont été faites le 13 
juillet 1917 ; elles sont comme le chemin pour 
le triomphe du Cœur Immaculé de Marie.  
Quelle est la première demande ? 
La première demande était la consécration de la Rus-
sie au Cœur Immaculé de Marie. Cette demande a 
été accomplie par le pape Jean-Paul II et l’on en voit 
les fruits : le communisme athée et persécuteur de 
l’Église est tombé et la foi refleurit en Russie. In Al-

tum a abordé ce sujet dans le numéro de janvier. 
 
Quelle est la deuxième grande demande ? 
C’est la communion réparatrice des premiers samedis 
du mois. Lucie a demandé à l’évêque de Leiria-Fatima 
d’approuver cette dévotion, ce qui a été fait en 1939. 
Elle a aussi demandé au pape de l’approuver, ce qui 
n’a pas encore été fait. 
 
En quoi consiste précisément la demande de la 
communion réparatrice ? 
Lucie a eu deux apparitions en 1925 et en 1926. C’est 
Jésus qui a demandé que l’on ait compassion pour le 
Cœur de sa Sainte Mère. Jésus et Marie ont demandé 
que, cinq premiers samedis du mois consécutifs, on se 
confesse (ce peut être quelques jours avant ou après), 
on communie, on récite un chapelet, on médite 15 
minutes sur un ou plusieurs mystères du rosaire, le 
tout avec le désir de réparer les offenses faites au 
Cœur Immaculé de Marie. 
Le but est d’abord de consoler le Cœur de Marie. En 
outre, la Sainte Vierge promet une assistance particu-
lière à l’heure de la mort et toutes les grâces néces-
saires pour le salut de l’âme. 
 
Quelles sont les principales offenses envers 
Notre Dame ? 
Il y a les blasphèmes contre l'Immaculée Conception, 
contre la Virginité de Marie, contre sa Maternité di-
vine, et le refus de la reconnaître comme Mère des 
hommes. Il y a ceux qui mettent dans le cœur des 
enfants l'indifférence, le mépris, et même la haine, 
envers Marie. 
Il y a les outrages contre les saintes images de Marie. 
 
Pourquoi cette demande de consoler le Cœur 
de Marie, plutôt que le Cœur Sacré de Jésus ? 
Voici deux réponses à cette question : 
- Cela montre que Dieu est sensible à ce que l’on fait 
à la Sainte Vierge. Indirectement, cela montre que 
Dieu est sensible à ce que l’on fait à chaque homme. 
Jésus n’a-t-il pas dit : "tout ce que vous ferez à l’un de 
ces petits, c’est à moi que vous le faites" (Mt 25, 40). 
- C’est par Marie que Jésus est venu dans le monde, 
c’est par Marie qu’il veut régner dans les cœurs. 
 
En conclusion, comment bien vivre cette an-
née du centenaire des apparitions de Fatima ? 
Que chacun mette à son programme en cette année 
de BIEN VIVRE 5 PREMIERS SAMEDIS DU MOIS ! 

La grande promesse et les deux grandes demandes de Notre Dame à Fatima 
 

La consécration de la Russie au Cœur Immaculé de Marie et  

la communion réparatrice des premiers samedis 



 

Culture 

Plusieurs traditions racontent 
l’origine du sanctuaire de Notre-
Dame du Puy. Il semble qu’His-
toire et Légende forment ici un 
inextricable enchevêtrement, 
mais faut-il s’en affliger ? Nous ne 
tenterons pas de démêler le vrai 
du faux, ni même le vraisembla-
ble du reste, ce serait hors de 
propos, pire, incongru. Eh quoi, 
songez que c’est tout cela en-
semble qui constitue notre héri-
tage et notre culture, et vous 
voudriez le disséquer ? 
 
La légende, c’est de l’histoire vi-
vante, incarnée. Au milieu d’un 
océan de rationalisme fat qui 
croit tout savoir et ferme les 
yeux sur ce qu’il ne veut pas sa-
voir, comme les pharisiens sur la 
Résurrection de Jésus, nous plai-
dons pour l’incertitude et pour le 
mystère qui plane encore sur le 
Mont Anis, et nous revendiquons 
superbement les limites de notre 
raison, invinciblement impuis-
sante face à tout ce qui la dé-
passe... Contre le gai savoir, la 
joyeuse ignorance ! 
 
Avant même que la Sainte Vierge 
n’y apparaisse, s’élevait au som-
met du Mont Anis (de An : en-
ceinte ; Is pour Isis, qui y fut vé-
nérée ; d’où Anicium, nom gallo-
romain de la capitale du Velay) 
un autel druidique en forme de 
dolmen, dont la pierre principale 
est connue sous le nom de pierre 

des apparitions (ou des fièvres). 
Or, par une tradition biblique 
conservée parmi eux, les druides 
déjà rendaient hommage « Virgini 
pariturae », à la Vierge qui devait 
enfanter, ainsi que l’atteste une 
inscription, au lieu de la future 
cathédrale de Chartres. 
 
Une apparition de Notre-Dame 
est évoquée dès le Ier siècle et 
corroborée par une guérison 
miraculeuse. Celle d’une veuve, 
baptisée par Saint Front 
(compagnon de Saint 
Georges, premier évê-
que du Velay et faisant, 
semble-t-il, partie avec 
lui des 72 disciples de 
Jésus), à qui la Sainte 
Vierge apparut en 
songe pour demander l’édifica-
tion d’une église à l’emplacement 
de ladite pierre (d’où son nom), 
emplacement matérialisé par la 
course d’un cerf dans une neige 
miraculeuse. Pure invention ? 
Toujours est-il que la dédicace 
de la cathédrale du Puy est célé-
brée, aujourd’hui encore, le 11 
juillet, jour anniversaire de ce 
miracle, allez savoir pourquoi. 
 
Faute de moyens, ce n’est qu’à la 
fin du IVe siècle, sous l’épiscopat 

de St Vosy, 1e évêque du Puy qui 
transporta son siège épiscopal 
dans la ville naissante, suite à de 
nouvelles apparition, demande, 
guérison et neige miraculeuses, 
que la demande du Ciel fut hono-
rée, faisant de ce sanctuaire ma-
rial le plus ancien de la Gaule 
chrétienne, concomitamment 
avec le concile d’Éphèse procla-
mant Marie, Mère de Dieu (431). 
Alors que son successeur St Scu-
taire se rendait à Rome pour 
demander l’autorisation de 

consacrer la nouvelle 
église, il rencontra 
deux « hommes » qui 
se disaient envoyés de 
Rome. « Pour vous 
remettre des reliques. 
Au moment où vous 

vous présenterez devant l’église, 
les portes s’ouvriront d’elles-
mêmes, tout l’intérieur sera res-
plendissant de flambeaux allumés, 
vous entendrez une harmonie 
céleste et sentirez le doux par-
fum de l’huile sainte qui aura ser-
vi à la consécration faite par les 
anges. » Ce qui advint à leur re-
tour. Évidemment mon bon mon-
sieur, c’est une légende ! C’est 
d’ailleurs pour cela que la Basili-
que porte encore aujourd’hui le 
titre de Chambre angélique… 

Le sanctuaire de Notre-Dame du Puy 
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Une apparition 
de Notre-Dame  
est évoquée dès  

le 1er  siècle. 



 

Qui suis-je ? 
 
 « Quand j’étais petit, il y avait deux 
choses dont j’avais horreur : embrasser 
les amies de ma mère qui venaient à la 
maison et mettre des vêtements neufs. 
Lorsque j’étrennais un costume, je me 
cachais sous le lit ; (…) alors ma mère 
me disait affectueusement : « il ne faut 
avoir honte que de pécher ». Bien plus 
tard, je me suis rendu compte de la pro-
fonde sagesse de ces mots.»   
 
« A un riche avare qui me refusait un 
don parce que la veille, il m’avait déjà 
donné, j’ai répondu : « Monsieur, mes 
pauvres avaient faim hier, ils ont faim 
aujourd’hui et demain ils auront faim 
aussi ! »  
 
« Le Seigneur m’a dit : « Tu dois commu-
niquer ces visions. Tu ne peux calculer le 
nombre de gens qui liront cela un jour et 
dont les âmes seront par là consolées, 
ranimées et portées au bien ».  
 
« Je passais jusqu’à 17h par jour au 
confessionnal pour écouter les misères du 
monde et déverser dans les âmes la mi-
séricorde de Dieu ! A la gare de Lyon, 

s’est même ouvert un guichet spécial 
délivrant des billets aller-retour pour Ars, 
billets valables 8 jours car il est connu 
qu’il faut parfois tout ce temps pour 
avoir accès au confessionnal ! » 
 
« Le recueillement est grand dans l’église, 
en cette fête de Noël quand tout à coup, 
ma voix retentit : « Vilain curé ! Rends-
moi ma Jeannette ! » Indignée, je viens 
de reconnaître en l’Enfant Jésus de la 
crèche ma propre poupée, que ma ma-
man avait gentiment prêtée pour l’occa-
sion ! C’est avec peine que mes parents 
arrivent à me calmer… en me sortant de 
l’église ! » 

 
 « Fils d'honnêtes paysans français, j’ai 
répondu avec générosité à mon étrange 
mais authentique vocation : imiter Jésus 
dans son suprême abaissement en deve-
nant un objet constant de mépris et de 
dérision, offrant tout cela pour le salut de 
mes contemporains, ceux-là même qui, 
indignés, hochent la tête à mon sujet, 
scandalisés face au mendiant pouilleux 
que je suis. Mais, vagabond aux jambes 
enflées et à l'odeur repoussante, je ne 
suis pas malheureux et, surtout, on ne 
compte plus ceux que j’ai rendus heu-
reux : malades guéris à mon simple 
contact, pécheurs convertis, bons stimu-
lés… » 
 
2) Quel est le point commun en-
tre ces quatre saints ? Saint Jean-
Eudes, Saint Jean de Brébeuf, Bienheu-
reux Pierre Berthelot, Sainte Thérèse 
de l’Enfant Jésus. 
 
3) Lequel de ces saints n’a pas 
été pape ? Saint Léon le Grand, Saint 
Albert le Grand, Saint Grégoire le 
Grand. 
 
4) Quel est le point commun en-
tre ces quatre saintes ? Sainte Hil-
degarde, Sainte Catherine de Sienne, 
Sainte Thérèse d’Avila, Sainte Thérèse 
de l’Enfant-Jésus. 

Divers - détente 
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Mieux les connaître pour mieux les prier 
 

Saints et saintes de France et d’ailleurs, ils ne demandent qu’à nous aider 
à cheminer vers Dieu… mais les connaissons-nous ? 

Réponses :  
1) St José-Maria Escriva de Balaguer ; Ste Jeanne Jugan ; Bse Anne-Catherine Emmerick ; St Jean Marie Vianney ; Ste Elisabeth de 
la Trinité ; St Benoît Labre.  
2) Ils sont tous normands ; 3) St Albert le Grand ; 4) Toutes les 4 sont docteurs de l’Eglise 



 

Vie de saint, témoin 
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Luigi s’investit dans le scoutisme et 
Maria fait le catéchisme à des ma-
mans pauvres. Elle publie de nom-
breux ouvrages pour défendre et 
promouvoir la famille chrétienne. 
Quand ils le peuvent, ils accompa-
gnent les malades à Lourdes et à 
Lorette. Ils rivalisent de respect, 
de donation, de dépen-
dance amoureuse et d’o-
béissance réciproque dans 
une recherche commune 
de ce qui est le mieux pour 
l’autre. Ils se pardonnent 
rapidement lorsqu’il y a des 
frictions. 
 
Luigi est écarté d’un poste impor-
tant par une campagne sournoise, 
à cause de sa foi et de sa probité. 
«Nous ne devons pas cacher nos sen-
timents religieux, nous devons les 
professer publiquement, mais nous 
devons principalement le faire par 
nos œuvres. » Profondément blessé, 

il ne tolérera cependant pas la 
moindre critique à l’égard de ses 
adversaires. Toute critique est 
bannie dans leur foyer. « Pour criti-
quer, il faut être au moins deux, un 
qui critique et un qui écoute ; s’il n’y a 
personne pour écouter, l’autre est 
obligé de se taire… Chaque épreuve 

et chaque sacrifice 
sont un appel à l’a-
mour de Dieu. » 
 
Un collègue in-
croyant et franc-
maçon confie à 
Filippo : « Ton père 

ne m’a jamais cassé les pieds avec 
des sermons. C’est par sa vie que j’ai 
découvert Dieu et aimé l’Évangile. » 
Les Quattrocchi acceptent encore 
moins les critiques contre les prê-
tres. « S’ils ont des torts, plaignons-
les car ce sont nos frères. Aidons-les 
par nos prières, notre confiance et 
notre reconnaissance. » 

 
En 1922, leurs deux aînés rentrent 
au couvent. Stefania suivrait en 
1927. Joie de la vocation et dou-
leur de la séparation. Maria écrit : 
«  Seigneur, je t’ai fait un grand ca-
deau. Mais mon âme se remettait à 
sa vraie place et me montrait quel 
don m’avait fait le Seigneur, en choi-
sissant mes enfants pour la plus 
grande dignité consentie à un 
homme. » Le jour de l’ordination 
de Filippo, elle embrasse ses mains 
avec émotion et lui dit : 
« Maintenant tu peux me bénir mais 
aussi me remettre mes péchés. Mais 
je suis et je reste toujours ta mère : 
rappelle-toi bien que si un jour tu 
devais te montrer infidèle, tu recevrais 
une paire de claques de ta mère. » 
 
Pendant la 2e Guerre mondiale, le 
13 août 1940, Maria va confier ses 
enfants au sanctuaire du Bel 
Amour. Le 13 août 1942 puis le 13 
août 1943 ses enfants consacrés 
sont protégés miraculeusement. 
Maria se porte infirmière volon-
taire. Avec Luigi, ils cachent des 
Juifs et des déserteurs chez eux et 
les envoient dans les couvents de 
leurs fils, déguisés en religieux. Les 
soutanes étaient réexpédiées le 
plus vite possible à la maison 
Quattrocchi, prêtes à servir à 
« d’autres vocations tardives ». Ils 
s’exhortent mutuellement à la pru-
dence et… continuent. Parents et 
enfants font le pacte de « laisser 
faire Dieu ». La statue de Notre 
Dame de Lourdes est introduite 
dans la cour de leur immeuble, et 
les habitants sont invités à venir 
réciter le chapelet chez les Quat-
trocchini pendant les bombarde-
ments. 
 
Luigi et Maria auront la grâce de 
pouvoir vivre 46 ans de mariage. 

« Chaque épreuve 
et chaque sacrifice 

sont un appel à 
l’amour de Dieu. » 

Maria (1884-1965) et Luigi Quattrocchi (1880-1951) 
 

Ensemble vers la sainteté ! (Suite et fin) 



 

Nature 

Page|10 

Venin épuisé STOP Prisonnier à 
Valence STOP SOS 
 
Tel est le télégramme énigmatique 
que je reçois sur ma toile ce matin 
en provenance de Goliath, mon 
cousin éloigné, dont l’envergure 
de 30 centimètres, propre aux 
mygales de Leblond dont il est un 
magnifique spécimen, a attiré l’at-
tention d’Harold qui l’a rapatrié 
de Guyane en métropole le mois 
dernier. 
Me voilà partie pour les locaux du 
laboratoire Latoxan, spécialisé de-
puis 35 ans dans la production de 
venins de serpents, de scor-
pions… et d’araignées. Plus de 
500 serpents et 2 000 scorpions 
au cœur de Valence ! Je reste sur 
mes gardes, « prudente comme le 
serpent » ! Où vais-je trouver Go-
liath ? Une, 2, 3, … 9 salles en 
enfilade pour ces hôtes au venin 
prisé. 
 
Harold arrive. Qu’explique-t-il à 
son jeune stagiaire ? « Chaque ve-
nin contient plusieurs centaines de 
molécules différentes, toutes dotées 
par le Créateur d’un rôle précis. Ici 
encore, la nature reste inégalée. Les 
laboratoires en quête de nouvelles 
molécules à effet thérapeutique ne 
peuvent négliger les venins, qui sont 
encore très loin d’avoir livré tous 

leurs secrets. Certains servent déjà à 
l’élaboration de médicaments parti-
culièrement efficaces. D’autres sont 
utilisés pour fabriquer des cosméti-
ques aux vertus rajeunissantes. » 
Là, je me raccroche à mon fil tant 
les pattes m’en tombent. Du venin 
pour soigner ? Harold n’expli-
quait-il pas tout à l’heure que 
« certains venins peuvent contenir 
des neuro-toxines qui attaquent le 
système nerveux, des hémo-toxines 
qui touchent le système cardio-
vasculaire et des myo-toxines qui 
affectent les muscles » ? Comment 
d’un mal peut-il sortir un bien ? La 
réponse se trouve dans le principe 
du sérum. Pour contrer ces armes 
parmi les plus redoutables de la 
nature, la médecine élabore des 
sérums antivenimeux. Comment 
les fabrique-t-on ? En injectant des 

quantités croissantes de venin à 
un animal (généralement un cheval 
ou un mouton) pour créer une 
réponse hyper-immunitaire. Les 
anticorps qui résultent de cette 
réaction sont ensuite collectés 
dans le sang de l’animal. L’anti-
venin injecté à l’homme par voie 
intraveineuse agit en neutralisant 
les enzymes et les toxines morti-
fères du venin. S’il est injecté à 
temps, une vie est sauvée. 
 
Le serpent des origines a répandu 
son venin mortifère en nos pre-
miers parents à qui Dieu a promis 
d’envoyer un Sauveur. Son propre 
Fils accomplira cette difficile mis-
sion, né de la Femme qui écrase 
de son pied la tête du serpent 
comme nous le voyons représen-
té sur les statues de Notre-Dame 
des Neiges. Pour ce faire, le 
Christ s’est laissé mordre par Sa-
tan pour produire l’antidote au 
péché, la grâce du Salut, qui nous 
est injectée par les sacrements. 

A+ Jips. 
 

Pour en savoir plus, vidéo à l’adresse 
suivante : « Élaborer des sérums antiveni-
meux n’est pas sans danger. L’opération 
mensuelle d’extraction du venin réclame une 
concentration extrême. » (Cf. https://
youtu.be/lhk0pY5kzBU) 

La grâce, anti-venin du péché ? 
 

Chaque année, plusieurs dizaines de milliers de personnes succombent des suites 
d’une morsure de serpent. Pour y remédier, la production des sérums suit un 

protocole précis. Jips mène l’enquête dans le laboratoire d’Harold de Pomyers, 
entrepreneur français, leader dans la production de venins. 

Extraction de venin 



 

 

Annonces 

 Une belle photo du feu pascal 
 

L’Esprit-Saint, sous sa forme de colombe, semble être descendu 
sur le beau feu de la Vigile pascale à Saint Pierre de Colombier… 

Merci à Gilles pour cette photo étonnante (non retouchée, bien sûr). 

Zoom 
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Jeunes - Pentecôte 
 

Du 3 au 5 juin 2017 
Week-end de Pentecôte 
à Saint Pierre (17-35 ans) 

 
Sur le thème :  

« Très chers jeunes, 
soyez saints ! » 

Journée de pèlerinage 
 

À Saint Pierre de Colombier 
 

Le 25 juin 2017 
Avec la procession 
du Saint Sacrement 

 
 

Route d’été 18-20 ans 
 

Du 19 au 29 juillet 2017 
En Vendée : sur les traces des 

martyrs de Vendée, Saint Louis-
Marie, le Puy du Fou 

 
170 km à pieds 

www.fmnd.org 



 

Acte de consécration des jeunes à la Très Sainte Vierge Marie 
 (Dans l’esprit du Mouvement Sacerdotal Marial) 

 
 Vierge de Fatima, ma Mère si aimée, j’adhère au mouvement marial 

et je me consacre aujourd’hui d’une manière toute spéciale à ton Cœur Immaculé. 
 Par cet acte solennel, je t’offre toute ma vie, mon cœur, mon âme, mon corps 

et spécialement cette période que je vis de ma jeunesse. 
Guide-moi sur le chemin que Jésus m’a tracé : celui de l’Amour, de la Bonté, de la Sainteté. 

 Aide-moi à fuir le péché, le mal, l’égoïsme et à repousser les tentations. 
 Je te promets de me confesser souvent et de recevoir Jésus dans son Eucharistie, 

d’observer les commandements de Dieu, de marcher sur le chemin de l’amour et de la pureté, 
et de réciter chaque jour le chapelet. 

 Je veux prier chaque jour pour l’Église et pour le Pape, les évêques et les prêtres. 
 Je t’offre ma jeunesse pour le triomphe de ton Cœur Immaculé dans le monde.  

Journal mensuel pour les jeunes, édité par la Famille Missionnaire de Notre Dame 
In Altum, FMND, 07 450 Saint Pierre de Colombier - inaltum@fmnd.org - http://inaltum.fmnd.org 

Vie chrétienne et missionnaire 

 

 

 

« Mais priez, mes enfants. 

Dieu vous exaucera en peu de temps.  

Mon Fils se laisse toucher. » 
 

(La Vierge Marie à Pontmain, en 1871) 

Quelques intentions 
 
 
- Qu’advienne le Triomphe du Cœur Immaculé de 
Marie 
- Pour l’Église 
- Pour nos frères persécutés, spécialement en Syrie, 
en Égypte et en Corée du Nord. 
- Pour le réveil des consciences en France en ce 
temps d’élections. 

Les dates 
 

1er mai : Saint Joseph travailleur 
2 mai : saint Athanase 
3 mai : Saints Philippe et Jacques, apôtres 
13 mai : 100ème anniversaire de la première 
apparition de Notre Dame à Fatima. 
14 mai : Saint Matthias, apôtre 
25 mai : Ascension du Seigneur 
30 mai : Sainte Jeanne d’Arc 
31 mai : Visitation 

 
Le défi missionnaire 

 
Rendre visible la médaille miraculeuse et la croix 

que nous portons autour du cou et si l’on vous de-
mande ce que c’est, expliquer les raisons de votre 

attachement à Marie et à Jésus. 

 
L’effort du mois 

 
Prendre un petit temps 

le matin, le midi et le soir pour prier 
et confier la France à Notre Dame. 


